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PAUL EID, sociologue et chercheur à la
Commission des droits de la personne et des
droits de la jeunesse

Entre 2000 et 2001, Paul Eid a effectué une recherche auprès de 250 répondants dans

cinq cégeps de Montréal : Saint-Laurent, Ahuntsic, Vanier, Montmorency et Bois-de-

Boulogne.  Il nous présente les résultats de cette recherche qui tente de répondre à la

question suivante : Comment les jeunes d'origine arabe construisent-ils ou reconstrui-

sent-ils leur héritage culturel et ethnique? 

Par exemple, l'auteur de la recherche explore la pratique religieuse de ces jeunes issus

de la 2e génération; bien que ce soit un pôle identitaire très fort, il y a une pratique reli-

gieuse très faible, autant chez les chrétiens que chez les musulmans. Les jeunes assis-

tent aux grandes fêtes, mais chez eux la religion est plus personnelle et plus intérieure.

On participe à certains rituels religieux pour rencontrer des gens, garder sa culture.

On tient plus à son identité ethnoculturelle. Par exemple, on parle arabe, on mange de

la nourriture traditionnelle du pays d'origine des parents, on écoute de la musique arabe.

Ce livre est publié chez McGill-Queen's University Press (www.mqup.ca).

▼

BEING ARAB.
IDENTITÉ RELIGIEUSE ET ETHNIQUE

CHEZ LES JEUNES DE LA DEUXIÈME
GÉNÉRATION À MONTRÉAL

■ P R É S E N T A T I O N  D U  L I V R E

La CULTURE PUBLIQUE COMMUNE : du contrat moral à l’accomodement raisonnable

stagecdc
Zone de texte 
Tiré des Actes du Colloque 2007 du Service interculturel collégial (SIC).Copie numérique autorisée disponible sur le serveur Web du Centre de documentation collégiale (CDC): URL= http://www.cdc.qc.ca/actes_sic/2007/eid_SIC_2007.pdfFormat : 1 pages en PDF.




